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CEREMONIE DES VŒUX DU 11 JANVIER 2017 

 
Mme et M. les Conseillers Départementaux, 
M. le Maire honoraire, cher Claude, 
Chers collègues, chers amis, 
Mesdames et Messieurs, 
 
 
Un grand merci tout d'abord à  Lucas Ramanivosoa, au piano, et à son frère Mario, à la 
batterie, tous deux brillants élèves actuel ou passé de notre Ecole municipale de musique, 
pour l'ouverture très agréable de cette manifestation. 
Merci aussi à Geoffroy Delorme pour sa présence ce soir à l'occasion de la magnifique 
exposition que vous avez pu découvrir dans le hall de ce centre culturel. Il animera le 
vendredi 13 janvier à 20h30 ici-même un café-débat consacré à son expérience vécue 
auprès des chevreuils et à la nécessité de protéger la nature. 
Cela fait maintenant neuf ans que je m’attèle, avec grand plaisir, chaque début d’année, à 
la rédaction de ce discours à l’occasion de la présentation des vœux, discours dans lequel 
j’évoque traditionnellement la situation nationale mais aussi, et surtout, le bilan local de 
notre action municipale et les perspectives pour l’année qui s’ouvre à nous. Je ne faillirai 
donc pas aujourd’hui à cette tradition mais, si le fond ne change pas, j’ai souhaité innover 
en vous présentant le tout sous forme ... d’un abécédaire. 

Et, pour commencer, A comme … attentats 

Comment ne pas évoquer les terribles attentats qui ont endeuillé notre pays à plusieurs 
reprises jusqu’au cœur même de notre agglomération! J’ai encore aujourd’hui une pensée 
émue pour toutes les victimes de ces actes horribles et pour toutes les familles endeuillées 
ou touchées dans leur chair. Je pense aussi avec reconnaissance à tous ceux qui, dans 
l’ombre ou à la vue de tous, en France ou à l’extérieur, agissent pour assurer notre sécurité 
quotidienne parfois même au péril de leur vie.  

La France a payé ainsi un lourd tribut à sa lutte contre l’état islamique et le terrorisme 
mais, au travers de ces épreuves, nous avons connu de grands moments réconfortants de 
cohésion nationale et nous avons fait la preuve de notre faculté à ne pas nous laisser 
atteindre en continuant à bâtir tous ensemble notre avenir. 

Mais nous avons entendu aussi, ici ou là, très peu heureusement, quelques voix 
discordantes et polémiques de la part de certains affirmant qu’avec eux au pouvoir cela 
n’aurait pu se produire. Ces propos sont pour le moins malhonnêtes, inconscients ou 
irresponsables mais je crois surtout qu’ils sont fortement teintés de démagogie, cette 
faculté qu’ont certains à flatter les aspirations à la facilité et les passions des masses 
populaires pour obtenir le pouvoir, ce qui est très proche aussi, convenons-en, du 
populisme.  

Sachons toujours garder en mémoire ce qu’en disait Charles Péguy : « Le triomphe des 
démagogues est passager mais les ruines sont éternelles ! » 
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B comme … bilan 

Le quinquennat de notre président de la République s’achevant dans quelques mois, nous 
pouvons maintenant parler de son bilan, car, comme je l’ai toujours laissé entendre, et 
comme on dit dans le pays cauchois, c’est seulement « à la fin de la foire qu’on compte les 
bouses ». Alors, certes, si l’on se remémore les grandes envolées lyriques de la dernière 
campagne électorale et si l’on se réfère à la totalité des engagements pris à cette époque, 
on peut comprendre la déception, voire la désillusion, de beaucoup de nos compatriotes. 
Mais encore faut-il, pour être objectif, se souvenir de la situation de faillite dans laquelle 
l’équipe précédente au pouvoir a laissé notre pays, de l’aveu même de celui qui postule 
aujourd’hui aux plus hautes fonctions et qui a contribué largement, en tant que premier 
ministre et collaborateur du président, à la dégradation de cette situation. 

Nous le savons tous, à tous les niveaux, nous ne pouvons dépenser plus d’argent que nous 
n’en avons sauf à hypothéquer gravement l’avenir au détriment des générations futures. 
Alors, oui, cela a nécessité des efforts individuels et collectifs, les collectivités locales 
n’ayant pas été les moins épargnées, mais l’on peut constater aujourd’hui une 
amélioration sensible de la situation avec des indicateurs économiques qui verdissent les 
uns après les autres, ce qui semblerait prouver d’ailleurs la justesse de certaines décisions 
prises. Et, pendant toute cette période, malgré les difficultés et en dépit des erreurs, de 
fautes même probablement, l’essentiel a été assuré, me semble-t-il, avec, et 
contrairement à d’autres pays, la sauvegarde de notre modèle social, la préservation des 
principaux acquis et le maintien de nos services publics.  

D’autre part, personne ne pourra nier que, dans le contexte du terrorisme national et 
international que nous connaissons, nos gouvernants ont été et sont toujours à la hauteur 
de leurs fonctions et de nos attentes. 

Dans quelques mois, quelques années peut-être, les politologues et les historiens 
porteront certainement sur ce quinquennat un regard bien différent et plus objectif que ce 
qui est martelé, jour après jour, et qui nous conduit très logiquement vers la lettre C. 

C comme … critiques, chroniqueurs, commentateurs, caricaturistes … 

Si la critique est nécessaire, indispensable même dans une démocratie, elle se devrait 
d’être toujours objective voire, rêvons un peu, constructive. Jamais un président (et 
pourtant son prédécesseur n’a pas été épargné !), jamais un président n’a connu un tel 
acharnement médiatique. Durant ces cinq années, ce fut un déferlement systématique de 
propos acerbes venant de tous bords, de commentateurs de la vie politique, de 
chroniqueurs, d’humoristes, dans le but principal de nuire à sa personne et à son action. 
Certains d’entre eux pensant même que, pour faire rire, se faire entendre, faire grimper 
son audimat ou le nombre de ses followers, il fallait en plus être cruel, vulgaire ou 
méprisant. Ce n’est pas là, me semble-t-il, la meilleure preuve de grand talent. 

Et puisque nous sommes toujours dans la lettre C, et cela va sûrement surprendre et 
amuser plus d’une personne dans mon entourage, je vais citer notre ancien président, 
Jacques Chirac, qui a dit : « prenons garde que notre esprit critique ne se transforme pas 
en esprit de dénigrement systématique », ce qui m’offre, vous en conviendrez, une 
transition idéale vers la lettre D. 
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D comme … dénigrement. 
 
Un proverbe dit : pas de nouvelles, bonnes nouvelles. La formule inversée, "de bonnes 
nouvelles ne sont pas des nouvelles", conviendrait parfaitement à tous ceux qui n'ont 
qu'une idée en tête, à savoir dénigrer l'action de nos dirigeants, le comportement de leurs 
compatriotes et de façon plus générale encore notre pays et qui nient systématiquement 
tous les résultats positifs de l'action publique. Cet état d'esprit généralisé, ce french 
bashing permanent que j'ai déjà eu l'occasion d'évoquer par le passé, me semble 
totalement incompréhensible et j'ai envie de crier à tous d'ouvrir enfin les yeux, et que, 
même s'il reste encore beaucoup à faire pour plus de justice et de solidarité, nous vivons 
dans un pays magnifique, envié de beaucoup d'autres dans le monde entier pour les 
valeurs qu'il véhicule, son système de protection sociale, de retraite et de santé, ses savoir-
faire, son école, ses paysages, ses traditions ... et les très nombreux talents que l'on peut y 
trouver. Je n'ai qu'un conseil à donner à tous ces dénigreurs de tous bords : essayez donc 
une seule fois d'adopter la positive attitude et vous verrez que votre vie en sera 
transformée ! 
 
La lettre E va me permettre maintenant d'évoquer en quelques mots les prochaines 
Elections du printemps qui vont être déterminantes pour l'avenir de notre pays, tant sont 
différents, voire opposés, les programmes, qu’ils soient réalistes, radicaux, populistes ou 
utopiques, et les personnalités des femmes et des hommes qui les incarnent. Je souhaite 
vivement vous inviter à participer à ces élections en parfaite connaissance des projets des 
uns et des autres et à réfléchir aux conséquences que leur application engendrerait dans 
votre vie quotidienne afin de ne pas dire dans quelques mois : "je ne savais pas" ou bien 
"je ne pensais pas". 
Et puis, je vous le dis avec gravité, certains de ces programmes, s'ils étaient réellement 
appliqués, auraient en outre des conséquences très fortes au niveau local en privant notre 
collectivité des ressources financières et humaines nécessaires pour continuer à assurer 
toutes ses missions de service public dans des conditions satisfaisantes sauf à avoir recours 
à l’impôt. 
 
Arrivé à la lettre F, j'ai imaginé de votre part un début de Fatigue et, par peur de vous 
lasser avec cet abécédaire, j'ai décidé de faire un grand bond en avant jusqu'à la lettre R 
pour un Retour sur l'année 2016 à Amfreville la Mivoie. 
Si certains, en d'autres temps et d'autres lieux, ont connu une "annus horibilis", j'évoquerai 
pour notre commune une "annus mirabilis", non pas au sens premier de miraculeuse (il y a 
bien longtemps que je ne crois plus aux miracles !), mais dans le sens d'exceptionnelle avec 
la concrétisation de deux projets datant de plus de dix ans et de nombreuses autres 
réalisations, ce qui me permet d'affirmer que nous avons déjà respecté, à mi-mandat, une 
très grande partie de nos engagements électoraux. 
Je citerai, entre autres, cette liste n'étant pas exhaustive : la requalification de la D 6015, 
l'aménagement de la véloroute du bord de Seine, le réaménagement et l'embellissement 
des locaux de la mairie, la création d'une place en centre-ville, l’installation d'aires de jeux 
pour les enfants, l'entretien de notre patrimoine bâti, les actions menées pour la 
préservation et la valorisation de notre environnement, les animations nouvelles, le 
soutien à la vie associative, sans oublier l'accompagnement du développement de notre 
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commune en terme d'urbanisme. Sur tous ces points essentiels pour le bien-vivre à 
Amfreville, je vais revenir quelques instants. 
 
Les premières études portant sur la requalification de la D 6015 remontent maintenant à 
une quizaine d'années. S'il a fallu tant de temps pour aboutir au résultat actuel, c'est que le 
statut de cette route a évolué (nationale devenue départementale puis métropolitaine) 
posant ainsi la question de la maîtrise d'ouvrage de cette opération et que la communauté 
elle-même s'est transformée : le District devenant Communauté d'Agglomération 
Rouennaise puis CREA et enfin Métropole-Rouen-Normandie avec des compétences 
évoluant à chaque changement de statut. Il a fallu d'autre part remplacer tous les réseaux 
vétustes (moyenne tension, eau et assainissement) avant de pouvoir procéder à 
l'enfouissement des réseaux aériens. Ce sont donc plusieurs années de chantier 
pratiquement ininterrompues que les riverains de cette voie ont dû subir mais ils peuvent 
constater depuis quelques mois le bien-fondé et la qualité de cette requalification. 
Les objectifs initiaux, à savoir améliorer les conditions de sécurité pour les usagers et les 
riverains en réduisant la vitesse, en favorisant les déplacements doux et l'accessibilité aux 
commerces et aux particuliers mais aussi valoriser l'espace public par un traitement 
paysager et minéral, tous ces objectifs donc ont été parfaitement atteints. Je tiens à 
signaler, tout au long de ces années, la parfaite collaboration avec les services de la CREA 
puis de la Métropole et les entreprises, qui ont été très à l'écoute des élus locaux et des 
populations concernées. 
Mais cette opération est aussi pour notre commune une excellente affaire sur le plan 
financier. Alors que nous envisagions, il y a encore deux ans, de consacrer plus d'un million 
d'euros à ce vaste chantier, dans le cadre d'une convention passée avec la CREA, la 
création de la Métropole en 2015 avec la prise de la compétence voirie sur l'ensemble de 
son territoire a totalement changé la donne et c'est par le biais d'un fonds de concours 
portant uniquement sur les plus qualitatifs des matériaux utilisés que nous venons de 
régler une facture équivalant seulement à un tiers de la dépense initialement envisagée.  
Ainsi, grâce aux provisions réalisées depuis plusieurs années dans ce but, nous avons pu 
autofinancer cette dépense sans recourir à l'emprunt et sans hypothéquer nos capacités à 
investir par ailleurs. 
 
Autre projet de longue date qui a vu sa concrétisation cette année : la véloroute du bord 
de Seine qui permet de relier la base nautique de Belbeuf aux aménagements des quais de 
Rouen et, bien au-delà, aux boucles de la Seine. Dès son ouverture, cette voie qui longe le 
fleuve à Amfreville sur près de quatre kilomètres, a connu un succès considérable et on ne 
compte plus les promeneurs, les cyclistes, les rollers qui l'utilisent chaque semaine pour 
une simple promenade en famille, pour se rendre sur leur lieu de travail ou encore pour un 
entraînement plus intensif. Ce projet, qui s'inscrit dans le schéma départemental des 
véloroutes et voies vertes, a été porté par la Métropole et financé en très grande partie 
par le Département. La commune, qui a été associée tout au long des études et de sa 
réalisation, a décidé d'apporter sa contribution, avec l'aide financière de la Métropole, en 
valorisant ces berges par l'installation de mobilier urbain et par la plantation de végétaux 
pour créer par endroits des écrans entre cette voie verte et la voie de contournement. 
D'autres idées sont d'ores et déjà à l'étude pour continuer la valorisation de ce parcours 
qui renvoie une image très positive de notre commune. 
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Il y a encore peu de temps, nous avions en centre ville, rue François Mitterrand, une 
parcelle située bien en contrebas de la route sur laquelle était implantée une habitation 
ancienne. Son occupante décédée, la commune s'est portée acquéreur de cet ensemble 
foncier dans l'objectif de faire de cet espace une place consacrée au stationnement, de 
plus en plus délicat dans ce secteur, mais aussi pour y accueillir notre ébauche de marché 
hebdomadaire, voire d'autres animations locales. 
La maison a été démolie, la parcelle remblayée, et la commune avait même lancé, fin 2014, 
l'appel d'offres pour les travaux de terrassement et d'éclairage public pour un montant de 
près de 100 000 euros quand la Métropole a repris à son compte, administrativement, 
techniquement et financièrement, ce chantier dans la continuité de ce que nous avions 
engagé. Cette place qui a été ouverte au public en mars dernier répond maintenant 
parfaitement aux attentes de nos administrés. 
 
Autre dossier qui a reçu aussi financièrement l'aide de la Métropole, dans le cadre du 
Fonds d'Aide à l'Aménagement des petites communes, mais aussi celle de l'Etat : le 
réaménagement et l'embellissement des locaux de notre mairie. Avec l'augmentation de 
la population amfrevillaise ces dernières années et le développement de certains services, 
les conditions d'accueil du public mais aussi les conditions de travail du personnel 
municipal et des élus étaient devenues inappropriées. Nous nous sommes donc lancés 
dans un chantier important d'optimalisation de tous les espaces disponibles, avec création 
de nouveaux bureaux, et de rénovation totale de toutes les pièces dans le but également 
de réaliser des économies d'énergie. 
Le service public devant être assuré dans sa continuité, il a bien fallu s'adapter pendant ces 
travaux et cela n'a pas toujours été facile pour le personnel municipal soumis à certaines 
nuisances pendant cette période. Mais le résultat est conforme à ses attentes et nous 
pouvons être fiers de recevoir maintenant nos administrés dans ces locaux rénovés 
d'autant plus que la facture pour la collectivité, déduction faite des subventions, est 
inférieure à 100 000 euros. 
 
Je vais évoquer plus rapidement maintenant d'autres actions qui ont marqué cette année 
2016. Le parc de ce centre culturel a commencé à être aménagé avec des jeux pour 
enfants, des bancs, des coins pique-nique et des barbecues, de façon à en faire un lieu de 
détente et de rencontre pour toutes les générations. L'aire de jeux des Mallefranches pour 
les tout-petits a fait l'objet aussi de toute notre attention pour la rendre plus attractive. 
L'entretien de notre patrimoine bâti n'a pas été oublié avec des travaux dans les écoles, à 
la crèche, dans ce centre culturel ou encore au cimetière. Plusieurs actions ont été mises 
en place, avec la Métropole et le Conservatoire des sites, pour la préservation et la 
valorisation de notre patrimoine environnemental et notamment nos coteaux calcicoles et 
nous avons signé une convention de partenariat avec un organisme agréé, la Fredon, pour 
nous accompagner dans notre démarche pour une gestion différenciée de nos nombreux 
espaces verts. 
Il me faudrait encore parler des actions menées au bénéfice de l'enfance avec la 
satisfaction générale des élèves, des parents, des animateurs et des enseignants 
concernant l'organisation des Temps d'Activités Périscolaires, du nouveau contrat de 
délégation de service public pour la restauration scolaire qui a apporté indéniablement des 
améliorations qualitatives bien perçues de tous les utilisateurs, de la qualité de nos centres 
de loisirs et de nos structures culturelles, des repas de quartier qui se développent année 
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après année, des animations nouvelles et gratuites mises en place dans la cité en 
collaboration avec le Comité d'Action Culturelle et le Comité des Fêtes, du dynamisme de 
notre vie associative auquel nous apportons tout le soutien financier et logistique possible. 
 
Durant l'année qui s'est achevée, un nouveau programme de 54 logements en accession à 
la propriété, les Bords de Seine, est sorti de terre dans le centre ville. Cela montre, si cela 
était encore nécessaire, l'attractivité qu'exerce notre commune auprès des aménageurs et 
des investisseurs. Mais cela montre aussi que, dans le cadre des possibilités offertes par le 
Plan Local d'Urbanisme, des relations basées sur la confiance et le respect mutuel avec les 
différents partenaires peuvent aboutir à des réalisations de grande qualité qui s'intègrent 
parfaitement dans le tissu urbain existant. Ce développement de notre commune, que 
certains déplorent peut-être, est pourtant une nécessité pour, d'une part, répondre à la 
demande très forte de logements dans la ceinture immédiate de Rouen et, d'autre part, 
pour consolider les finances communales bien mises à mal depuis quelques années. 
 
Vous comprenez peut-être maintenant à l'écoute de ce bilan pourquoi j'ai évoqué une 
année exceptionnelle pour notre commune d'autant plus que nous avons réalisé tout ce 
programme, sans recours à l'emprunt et, dans le respect de nos engagements, sans 
augmentation d'impôt. Les efforts de gestion, de rationnalisation, de mutualisation, de 
chasse au gaspi, les mises en concurrence systématique engagés depuis plusieurs années 
maintenant  et des investissements judicieux portent leurs fruits actuellement puisque 
nous avons réussi en 2016 à diminuer nos dépenses de fonctionnement de façon très 
significative et, malgré une baisse importante de nos recettes, à augmenter notre 
excédent, ce qui nous a permis de garder notre capacité à pouvoir investir. Vous avez pu 
constater aussi que j'ai cité à  de très nombreuses reprises la Métropole qui est devenue 
notre premier partenaire financier en multipliant les aides de toutes sortes comme elle le 
fait pour toutes les communes de son territoire. La Métropole, loin d'être le monstre tant 
redouté par certains, imposant ses directives et privant les maires de toute autonomie, la 
Métropole, ses élus et ses services, je peux en témoigner tous les jours, sont toujours à 
l'écoute de nos besoins et respectueux de l'identité de notre commune. 
 

Tout ce bilan aussi est le fait de nombreux acteurs dont, en premier lieu, une équipe d’élus 
qui œuvrent au quotidien au service de notre commune et de ses habitants ; qu’ils soient 
maires-adjoints, délégués ou conseillers municipaux, je tiens à les remercier tous 
chaleureusement pour leur investissement dans les différentes missions qui leur sont 
confiées et les assurer de mon plaisir et de ma profonde satisfaction à travailler avec eux. 
 
Mais notre équipe ne serait que peu de choses sans la compétence du personnel municipal 
qui agit jour après jour dans sa mission de service public de proximité. Du Directeur 
Général des Services au poste considéré comme le moins gratifiant, tous ces agents sont, à 
leur niveau, des rouages essentiels pour le bon fonctionnement de notre collectivité. Leur 
travail n’est pas toujours facile, souvent critiqué et notre attente à leur égard est 
importante. La meilleure valorisation de leur action, c'est lorsqu'ils peuvent constater que 
la population amfrevillaise se dit satisfaite du service qu'ils assurent au quotidien. Offrir 
aux habitants des prestations correspondantes à leurs attentes constitue en effet l'un des 
moyens les plus efficaces de restaurer leur confiance dans l'action publique.  
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En contre partie de ces efforts demandés, la municipalité propose des avancées 
importantes en terme de déroulement de carrière et des amélioration sensibles de leurs 
conditions de travail.  
 
Je voudrais associer enfin à ce bilan tous les autres acteurs de la vie municipale qui 
œuvrent avec nous pour faire d’Amfreville un lieu de vie agréable, solidaire et convivial : 
- les responsables d’associations et de clubs sportifs et tous les bénévoles qui donnent 

de leur temps pour contribuer à l’animation et  à la solidarité dans notre cité. Qu’ils 
soient persuadés qu’ils trouveront toujours en la commune un partenaire fidèle pour 
les aider financièrement et matériellement dans leurs projets. 

- les enseignants qui exercent dans un contexte national difficile et  à qui l'on demande 
de plus en plus pour préparer nos enfants aux différentes étapes de leur vie. Là encore, 
la Municipalité est à leur écoute pour donner à leurs élèves le maximum de chance 
pour réussir leurs études. 

- les artisans, commerçants, chefs d’entreprise, professions libérales qui forment notre 
tissu économique et qui constituent un pilier important de notre vie locale. 

- et puis enfin, les délégués de quartier, les services de l’Etat, du Conseil Général et de la 
Métropole, les bailleurs sociaux, les forces de police et de gendarmerie. 

 
Quelques mots maintenant pour dire ce que devrait être l’année 2017 à Amfreville sous 
réserve toutefois de connaître le montant définitif des dotations d'Etat car nous 
n’envisageons pas d’augmenter les taux d’imposition locale. Deux mots reviennent en 
force dans ce programme : travaux et Métropole. 
Le réseau d’assainissement situé dans la partie centrale de la rue François Mitterrand étant 
devenu insuffisant et vétuste, les services de la Métropole vont procéder dès le printemps 
à son renouvellement. Pour ces travaux, d’une durée de quatre mois environ, toutes les 
mesures sont d’ores et déjà envisagées pour que les nuisances importantes de circulation 
et de stationnement qu’ils vont engendrer soient le plus supportables possibles. Petite 
consolation s’il en est pour les riverains et les utilisateurs de cette voie : à l’issue du 
chantier la Métropole va procéder au remplacement des plateaux surélevés en pavés par 
des plateaux plus doux en enrobé. 
A l’automne, dernière étape de la requalification de tout l’axe principal qui traverse notre 
commune, c’est l’entrée sud (entre le giratoire de Belbeuf et la rue de Wildau) qui va être 
réaménagée dans le cadre du plan pluriannuel d’investissements de la Métropole. 
2017, ce devrait être encore de nouvelles tranches de travaux sur les bâtiments 
communaux avec, notamment, la salle de sports et la mise en accessibilité de certains 
d’entre eux, les premiers raccordements pour la fibre optique, la poursuite de 
l’aménagement des berges de la Seine, celui de l’espace détente du centre culturel, le 
renouvellement de notre Projet Educatif de Territoire pour les rythmes scolaires, la mise 
en place d’un Conseil Municipal Junior, des actions nouvelles pour la protection de notre 
environnement et la valorisation de certains espaces agricoles, la préparation du Plan local 
d’Urbanisme intercommunal avec les services de la Métropole, le renouvellement 
d’événements festifs et culturels gratuits …  
2017 verra aussi la livraison d’une nouvelle tranche de 18 logements de l’opération des 
Bords de Seine, la sortie de terre de 10 maisons en location/accession rue Gabriel Lemaire, 
le dépôt très probable de nouveaux permis pour la construction de halles commerciales 



 8 

sur un terrain proche du giratoire nord et pour la réalisation d’un nouveau programme de 
logements dans le même secteur. 
Puisque nous arrivons maintenant au terme de ce discours en évoquant l’avenir, je profite 
de l’occasion qui m’est donnée ici pour tordre le cou à une rumeur locale qui court dans 
certains milieux et qui donne à notre commune parfois un petit air de Landerneau. Non, et 
cela va peut-être rassurer … ou décevoir certains, je n’ai jamais envisagé de démissionner 
en cours de mandat pour laisser la place à telle ou tel de mes adjoints. Je compte bien 
assurer la mission exaltante que les Amfrevillais et le Conseil Municipal m’ont confiée 
jusqu’à son terme, sous réserve toutefois et nul n’est à l’abri, que des éléments 
exceptionnel indépendants de ma volonté m’en fassent empêchement. 
 
Et comme il est de coutume, je terminerai mes propos en vous présentant au nom de 
toute l’équipe municipale, tous nos vœux les plus sincères pour cette année 2017. Je 
citerai pour l’occasion Epictète, philosophe grec du 1er siècle après Jésus-Christ :  
«  N’attends pas que les événements arrivent comme tu le souhaites … Décide de vouloir 
ce qui arrive et tu seras heureux ». La traduction que j’en fais, à titre personnel, est qu’il 
est vain et inutile de partir à la quête du Graal, ce bonheur absolu inaccessible, mais qu’il 
faut savoir trouver et provoquer son bonheur dans tous les petits moments de la vie 
quotidienne : un déjeuner familial, un apéritif entre amis, un moment de tendresse, des 
jeux partagés avec ses petits-enfants, un joli coucher de soleil, un bon film, un bon livre, 
une bonne musique … et mille autre choses encore. 
Je vous souhaite à tous plein de tous ces petits bonheurs quotidiens. 
 
Merci de toute votre attention. 
 
Luc von Lennep 


